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La pônitoiUo. aprôs avoir roru lacominiinioiilui fil promettre
qu'il reviendrait Tannôo d'aprrs à pareil jour. Zorime vint
en eft'et, mais il la trouva morte. Son corps était environné
«l'une faraude lumière, et il vil ens mots tracés sur le 8a])le :

•' Eulenrz ici le corps de la pauvre pécheresse Marie, et priez

pour le rejios de son âme. Zozime ensevelit ce saint <:orps h
l'aide d'un lion qui vint creuser la fosse ; et de retour au
monastère, il raconta les merveilles de la miséricorde divine
envers cette pénitente.

PiiATiguK.—Je considéiun-ai souvent l'abinu; de mes misia-es

po\ir ni'euftager à sollifitcr ma conversion par l'intervention
de Marie, ma mère.

l'IllKIlK.
'

digne Mère de mon Dieu. <v)nntu'nt oser paraître devant,

vous avec \iue Ame aussi souillée que la mienne ? Je le con-
fesse, personne n'a oflensé plus que moi la divine majesté. Je
dirai donc avec St. Anselme à vous et à votre fils : Mon
Rédcni'tenr ayez pitié de moi, en m'accordaut mon pardon ;

et vous, sa mère, en l'implorant pour moi. V^cuillez oublier
le passer en voyant mon j'epentir. Ainsi soit-il.

(]liapelol de 1 Inunac^ulée Conception. Litanies, etc.

CINgiH KMK .lOUH. ,n> S

i

MARIE KST NOTRE VI K PABCE QU'ELLE NOUS OBTIENT
JiE PARDON.
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, Qui me iin'eno'il, invnnci vitam cl

haurUI xalulcm h Domino.
' *' C'îlni qui mo trouvera, li'oiivt'ra la

.-. • ' ' vie, ot puisera lo salut.

..... ., ,, Livun riKS PnovKriiiKS.

L'Eg'lise appelle Mario notre vie. Pour en comprendre
la raison, il îaut se rappeler que la g-rfice divine est là vie
de l'Ame, et qu'une âme dans le péché n'a que l'apparence

de la vie, sans l'avoir réellement. Vous qui désirez le

royaume de Dieu, s'écrie St. Bonaventure, honorez la

Sainte Vierge Marie, et vous aurez la vie et le salut

éternel. C'est l'opinion de St. lîernardin de Sienne que,
si Dieu n'a pas détruit l'homme après son péché, c'est en
considération de Marie et de l'amour singulier qu'il lui

portait. Toutes les nations m'appelleront bienheureuse,
chante Marie dans son sublime cantique. Oui, dit St.

Bernard, parce que c'est i^ar vous que vos serviteurs

obtiennent la vie de la grâce et la gloire éternelle, c'est à


